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Mes visiteurs d'hier étaient assez curieux à observer. A peu près tous des Elyséens
sensés. Il sont tristes et déconcertés de ce qui se passe, mais pas troublés au point
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de croire leur partie perdue, et de renoncer. Ils disent que le Président n'ira pas
jusqu'au bout, qu’il s’arrêtera ou qu’il reviendra à temps, qu'il n'abandonnera pas
définitivement le parti de l’ordre, qu'il est encore la meilleure garantie de l’ordre,
&.  Ils  ajoutent  que  tous  des  mouvements  parlementaires  restent  inconnus  ou
indifférents à la masse des paysans qui sont toujours décidés à voter pour Louis
Napoléon que la candidature du Prince de Joinville ne gagne ici point de terrain,
plutôt  le  contraire,  deux  choses  seulement  les  ébranleraient  tout-à-fait  ;  si  le
président.  prenait  décidément  ses  ministres  et  la  politique  à  l'entrée  de  la
Montagne, obligeant ainsi le parti de l’ordre en masse à devenir opposition ; si des
lois pénales étaient rendues dans l'Assemblée contre la réélection du Président.
Ceci pénétrerait jusqu'aux paysans et arrêterait beaucoup de votes. Dans cette
hypothèse, à laquelle ils ne croient pas, quelques uns vont au Prince de Joinville.
D'autres,  les  plus  intelligents  pensent  à  Changamier,  beaucoup  disent  que  le
Président des rouges l'emporterait et ont peur.
Sur la loi du 31 mai, à peu près tous désirent les modifications dont il était question
avant la crise et blâment beaucoup le Président de ne s'en être pas contenté. Voilà
mes  observations.  Décidément  ce  pays-ci  est  sensé.  Si  toute  la  France,  lui
ressemblait,  il  n’y aurait pas grand chose à craindre. On dit cependant que le
département de La Manche se gâte un peu. Toujours, dans la masse des paysans
même méfiance et même antipathie envers les légitimistes.
Je regrette que Kisseleff n'ait pas dîné à St. Cloud avec les dames Russes. Il est bon
observateur. Je suis curieux de savoir jusqu'à quel point le Président est confiant ou
troublé.
Pendant que nous remettons ici  tout en question, l'Europe est tranquille et se
reconstitue. Je suis frappé du contraste. Quand l’Assemblée sera réunie, on devrait
bien faire ressortir ce fait pour faire sentir à la France sa jolie et poser sur les
honnêtes  gens.  Si  le  Président.  changeait  réellement  de  politique,  l’armée
Française quitterait Rome, et ce serait un petit ébranlement. Mais l’Autrichienne y
entrevoit tout de suite. Je ne crois pas aux Italiens. Pourtant il y a encore là des
volcans et des tremblements de terre.
A propos d'Italiens, avez-vous été à leur rentrée ? Je n'ai pas regardé dans les
journaux si elle avait été brillante. Cela ne vous fera-t-il pas coucher trop tard le
samedi, veille du Dimanche ?

Onze heures
Mes impressions d’ici ne sont pas en désaccord avec ce que dit M. Fould de la
confiance du Président. Quand l'Assemblée sera là, ce sera autre chose. On a beau
en mal parler. Sa présence réelle agit et sur le public, et sur le président lui-même.
Nous verrons. Adieu, adieu. G.
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